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introduction

La Guadeloupe, est une archipel particulièrement vulnérable au changement climatique, elle subit déjà de 
nombreux effets : vagues de chaleur, stress hydrique, inondations, érosion côtière et cyclones plus intenses. 
Ces phénomènes impactent directement la population, les milieux naturels, l’agriculture et le tourisme. Face à 
ces risques, il devient essentiel de renforcer la culture du risque et d’intégrer les perceptions des habitants dans 
les stratégies d’adaptation.

L’adaptation passe par une meilleure information, une coordination renforcée des actions et une véritable 
écoute des habitants. Les communes du territoire sont confrontées à plusieurs défis majeurs :

•	 Des politiques pas toujours adaptées aux réalités locales ou à l’urgence,
•	 Une mobilisation difficile : la population est peu impliquée, souvent préoccupée par d’autres priorités,
•	 Un manque de coordination entre les différents acteurs du territoire,
•	 Un territoire fragilisé par le départ des jeunes, le vieillissement et la baisse démographique,
•	 Le relogement, un sujet sensible : quitter son logement reste difficile, malgré les risques,
•	 Des moyens limités : manque de financements et faible couverture assurantielle,
•	 Un tourisme à encadrer pour ne pas abîmer les ressources naturelles,
•	 Des décisions incohérentes : des permis sont encore accordés en zones à risques.

Ces constats soulignent la nécessité d’une approche territoriale concertée et résiliente, mobilisant l’ensemble 
des acteurs autour d’une vision commune de l’adaptation au changement climatique.

Cette étude, commandée par Synergîles dans le cadre des actions de l’Observatoire régional de l’énergie et du 
climat de la Guadeloupe (OREC), vise à mieux comprendre les perceptions et représentations du changement 
climatique par la population guadeloupéenne dans son quotidien.

Menée par le groupement Artelia–QualiStat, l’étude s’appuie sur une méthodologie quantitative et qualitative, 
combinant expertises passées, données existantes et actualité climatique. Elle cible différents publics pour :

•	 Évaluer la perception du changement climatique,
•	 Orienter les stratégies de communication et d’éducation,
•	 Adapter les politiques publiques (SAR, PCAET) aux attentes des habitants.

Elle a également offert un espace d’expression aux collectivités pour :
•	 Identifier les enjeux et lacunes,
•	 Formuler leurs attentes en matière de gestion climatique et des risques.

La présente synthèse expose les principaux résultats des enquêtes de terrain et formule des recommandations 
opérationnelles visant à renforcer la résilience du territoire. 
Pour une analyse détaillée des enjeux et de la méthodologie employée, il est recommandé de se référer au 
rapport complet.
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RÉsultats clÉs

PRÉCISIONS AU LECTEUR

Comprendre les perceptions sur le changement climatique : un sujet plus complexe qu’il n’y paraît.
Nos réponses sont influencées par nos émotions, nos vécus, notre âge, notre métier ou encore notre 
niveau d’études.

 Pour certains, le changement climatique reste un sujet flou ou lointain, ce qui peut entraîner :
•	 de l’incompréhension,
•	 un sentiment d’impuissance,
•	 ou au contraire, un désengagement.

Les messages contradictoires dans les médias, la désinformation et la difficulté à changer ses habitudes 
compliquent encore plus la prise de conscience et le passage à l’action.
 Enfin, dans les enquêtes, il arrive que certaines personnes répondent ce qu’elles pensent qu’il faut dire, 
et non ce qu’elles font vraiment (ce qu’on appelle le biais de désirabilité sociale).
Tous ces éléments soulignent la nécessité d’interpréter les résultats avec discernement et de mieux com-
prendre les perceptions afin de favoriser une action collective plus efficace.

70 % définissent correctement 
le changement climatique, 
79 % sont inquiets 
90 % en perçoivent déjà les effets.

L’âge, le genre, le niveau de di-
plôme et le vécu influencent les 
perceptions. Les femmes et les 
personnes âgées se montrent 
plus sensibles et impliquées.

Les inondations (77 %) et les 
risques côtiers (87 %) sont large-
ment associés au changement cli-
matique. Les riverains se sentent 
particulièrement exposés.

Facteurs 
d’influence 

Risques 
identifiés 

Connaissance 
et inquiétudes

Intentions 
d’action

Une majorité souhaite agir indivi-
duellement et appelle à plus de 
sensibilisation, en particulier sur 
la préservation des forêts.
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DES AIDES POUR LES ÉLUS ET LES TERRITOIRES

QUELS OUTILS POUR MIEUX GÉRER LES RISQUES EN GUADELOUPE ?

Accompagner les communes face au climat, avec des outils simples, des infos fiables et du soutien sur mesure.

•	 Des réseaux utiles : comme Élus pour agir, le Club des élus ou l’Association des communes d’outre-
mer pour partager expériences et solutions.

•	 Des programmes concrets : formations, outils, financements (Programme TETE, Aides Territoires, 
Club ABC).

•	 Des experts et données locales : Observatoire Régional de l’Énergie et du Climat (OREC), Groupe 
Régional des experts sur le climat de la Guadeloupe (GREC), Agence régionale de la biodiversité 
(ARB)… pour mieux comprendre et décider.

La Guadeloupe est très exposée aux risques naturels. Pour s’y préparer, plusieurs plans existent à différents 
niveaux :

•	 SAR / SCOT / PLU : organisent l’aménagement du territoire, du niveau régional à communal.
•	 PPRN / PCS / PAPI : identifient les zones à risque et prévoient quoi faire en cas de crise.
•	 PPMS : spécifique aux écoles, pour gérer les urgences.
•	 PCAET : plan climat local pour réduire la pollution et s’adapter au changement climatique.

Tous ces outils existent, mais il faut mieux les coordonner pour plus d’efficacité.

LES DIFFÉRENTS BASSINS À RISQUE IDENTIFIÉS EN GUADELOUPE

BASSIN A RISQUES RISQUES MAJEURS ENJEUX MAJEURS 

1
agglomération de 

pointe-à pitre / grands-
fonds

inondations par ruissellement / glissement de 
terrain (grands fonds), submersion marine,

sécheresse fortes chaleurs (îlot de chaleur urbain)

zones urbaines denses et périurbaines 
(grands fonds)

infrastructures critiques (gpm, aéroport, 
zone industrielle de jarry)

2 Basse-Terre
mouvements de terrains (+ ruissellement / érosion 
des falaises meubles de la côte au vent) erosion et 

submersion marine (plus ponctuellement)
fronts de mer urbanisés tourisme

3
Baie du grand cul de sac 

marin
inondation et submersion marine des zones 

basses
Zones humides littorales
Quartiers en zone basse

4
Sud / est de grande terre 

et la Désirade

Erosion du trait de côte, submersion marine 
(plus ponctuellement), sécheresse

front de mer urbanisés
tourisme

5
Marie Galante / Terre de 

Haut / Terre de bas
sécheresse, erosion et submersion marine 

(ponctuellement)
Front de mer urbanisés

Tourisme
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Les perceptions des Guadeloupéens 
face au changement climatique1

UNE PRISE DE CONSCIENCE EN MARCHE, MAIS PAS ENCORE GÉNÉRALISÉE

•	 une prise de conscience en cours, surtout après des cyclones ou inondations, mais pas encore 
généralisée.

•	 une forme d’habitude face aux risques : « on a toujours vécu avec. » « on ne comprend plus la 
nature ».

•	 les gens associent le climat qui change à :
o plus de chaleur
o pluies plus fortes et inondations
o phénomènes nouveaux : brume de sable, houle, sargasses…
o des saisons décalées et des cultures perturbées (ex. : mangues en février)

Les personnes les plus en difficulté face aux aléas climatiques sont :

•	 Les personnes âgées

•	 Les sans-abris

•	 Les personnes malades ou isolées

•	 Les foyers en grande précarité

CERTAINES POPULATIONS PLUS VULNÉRABLES
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Analyse et compréhension 
de ces perceptions2

LE CHANGEMENT CLIMATIQUE : C’EST QUOI POUR LES GUADELOUPÉENS ?
figure 1 : définition du changement climatique selon les enquêtés (qualistat, 2024)

D’OÙ VIENT LE CHANGEMENT CLIMATIQUE ?

Figure 2 : origine du changement climatique selon les habitants (qualistat, 2024)

LES IMPACTS DU CHANGEMENT CLIMATIQUE SELON LA POPULATION

Figure 3 : diriez-vous avoir déjà perçu des conséquences du changement climatique 
en guadeloupe ? (qualistat, 2024)
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Analyse et compréhension 
de ces perceptions

CLIMAT ET SANTÉ : UNE VRAIE INQUIÉTUDE

•	 85 % des Guadeloupéens estiment que le climat affecte leur santé.
•	 Ils citent : virus dans l’air, déshydratation, inondations, gaz des sargasses…
Des effets ressentis au quotidien, surtout chez les plus fragiles.

figure 4 : opinion de la population quant aux impacts du changement climatique (qualistat, 2024)

EN COMPARAISON AVEC LA FRANCE

Le changement climatique...
Guadeloupe

France  
hexagonale

Moyenne UE

... a un impact négatif sur la santé humaine 85% 82% 82%

a un impact positif sur la santé humaine 5% 10% 8%

... n’a pas d’influence particulière sur 
la santé humaine 

9% 8% 10%

UNE  INQUIÉTUDE FORTE, MAIS ADAPTATION ANCRÉE

figure 5 : réponses à la question : êtes-vous inquiet en pensant au changement climatique 
et à ses effets en guadeloupe ? (qualistat, 2024)

Le climat agit aussi sur le moral

•	 Le changement climatique inquiète de plus en 
plus de personnes : c’est l’éco-anxiété.

•	 Environ 4 millions de Français en souffrent 
fortement, parfois jusqu’à la dépression.

•	 Les plus touchés : femmes, diplômés, habi-
tants des villes… et aussi les seniors.

Même sans catastrophe, le climat peut peser lourd 
sur la santé mentale.
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NIVEAUX D’INQUIÉTUDE LIÉS AU CHANGEMENT CLIMATIQUE ET DES EFFETS 
EN GUADELOUPE

DES DIFFÉRENCES DE PERCEPTION EN FONCTION 
DE CARACTÉRISTIQUES INDIVIDUELLES

figure 6 : niveaux d’inquiétude lié au changement climatique selon l’âge de manière générale (a), et 
spécifiquement en guadeloupe (b) (qualistat, 2024)

DIFFÉRENCES SELON LE NIVEAU D’ÉTUDES

Les personnes ayant fait des études supérieures sont généralement plus conscientes du change-
ment climatique. C’est une tendance marquée, comme le montre la Figure 7.

figure 7 : perception du changement climatique selon le niveau de diplôme (qualistat, 2024)

DES IMPACTS PERÇUS DIFFÉREMMENT SELON LES SECTEURS

•	 Certains métiers sont plus exposés : agriculture, pêche, tourisme côtier.
•	 Exemple : les hôteliers doivent gérer érosion, inondations, sargasses.
•	 D’autres secteurs, moins touchés directement, se sentent parfois moins concernés.
Il faut des solutions sur mesure, adaptées à chaque secteur, pour impliquer tout le monde.

10



11

Synthèse 2025

DIFFÉRENCES GENRÉES

FEMMES ET CLIMAT : EN PREMIÈRE LIGNE FACE AUX DÉFIS ENVIRONNEMENTAUX

Figure 8 : niveau d’inquiétude lié au changement 
climatique en guadeloupe et des effets sur l’archi-
pel, selon le genre (qualistat 2024)

En Guadeloupe, les femmes jouent un rôle central 
dans l’écologie, notamment à cause de leur forte im-
plication dans la vie domestique et familiale.

Elles sont plus touchées par les effets du climat 
(chaleur, prix, inondations…) et s’adaptent au quo-
tidien.

Elles sont aussi plus engagées pour l’environne-
ment que les hommes (52 % contre 42 %).

Pourtant, elles sont peu représentées dans les dé-
cisions. Leur expérience doit être mieux prise en 
compte dans les politiques climatiques.

CE QUI INFLUENCE LA PERCEPTION DU CHANGEMENT CLIMATIQUE

Plusieurs facteurs jouent sur la manière dont on ressent les effets du climat :

•	 Le métier : Ceux qui travaillent dans les mairies ou les secteurs exposés (agriculture, pêche, 
tourisme) sont souvent plus conscients des risques.

•	 Le lieu de vie : Habiter dans une zone à risques (inondations, feux…) rend le danger plus 
concret.

•	 Le logement : Les personnes vivant en maison se sentent parfois plus exposées qu’en ap-
partement.

•	 Les personnes âgées : Considérées comme les plus vulnérables, en raison de leur santé, 
isolement ou difficulté d’accès à l’info.

DES SOUVENIRS QUI MARQUENT LES ESPRITS

•	 9 Guadeloupéens sur 10 se rappellent avoir vécu un événement climatique fort, surtout des 
inondations, crues ou fortes chaleurs.

•	 Des événements comme les inondations aux Abymes ou le cyclone Hugo ont fortement 
influencé leur perception.

•	 2 personnes sur 3 disent que ces événements ont changé leur vision du changement clima-
tique.

•	 L’inquiétude reste forte en Guadeloupe, plus élevée qu’en Hexagone, malgré une légère 
baisse depuis 2013.

figure 9 : communes où le souvenir des évènements est le plus marquant (qualistat, 2024)
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LE RISQUE D’INONDATION EN GUADELOUPE SUSCITE UNE INQUIÉTUDE 
CROISSANTE.

PRÈS D’UN TIERS DES GUADELOUPÉENS AFFIRME QUE LEUR DOMICILE
EST EXPOSÉ AU RISQUE INONDATION.

figure 10 : considérez-vous que votre domicile soit exposé au risque inondation ? (qualistat, 2024)2024)

CONCERNANT LE DÉMÉNAGEMENT, PLUS DE LA MOITIÉ DES GUADELOU-
PÉENS « EXPOSÉS » AU RISQUE INONDATION POURRAIT ENVISAGER DE DÉ-
MÉNAGER DANS UNE ZONE PLUS SÛRE.

figure 11 : pour vous protéger vous et votre famille du risque inondation pourriez-vous envisager de 
déménager afin de vivre dans une zone plus sûre ? (qualistat, 2024)

A
 R

ET
EN

IR
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Plus de la moitié des personnes exposées seraient prêtes à déménager vers une zone plus sûre, une 
tendance plus marquée chez les jeunes (67 % des 16-18 ans) et les habitants proches du littoral (66 
% à moins de 100 m de la mer).

figure 12 : ouverture à un déménagement à cause d’une exposition au risque inondation selon la dis-
tance logement-mer (qualistat, 2024)

figure 13 : questionnement sur l’ouverture à un déménagement à cause d’une exposition au risque 
inondation selon l’âge (qualistat, 2024)

En résumé, la prise de conscience du risque d’inondation est élevée et influence déjà les intentions 
de déménagement, surtout chez les jeunes et les riverains.

LE RISQUE D’INONDATION EN GUADELOUPE SUSCITE UNE INQUIÉTUDE 
CROISSANTE.

•	 87 % des Guadeloupéens associent les risques côtiers 
(tsunamis, érosion, montée des eaux) au changement 
climatique. 

•	 1 habitant sur 5 estimes que son logement est exposé 
à un risque côtier, un chiffre qui augmente fortement à 
proximité de la mer.

•	 Plus de la moitié des riverains en zone à risque se 
disent prêts à déménager pour se protéger.

13
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DES DIFFÉRENCES MARQUÉES SELON L’ÂGE :

Le risque côtier est largement reconnu en Guadeloupe, mais la perception d’exposition et le niveau d’in-
quiétude varient selon la distance à la mer et l’âge des habitants.

figure 14 : pour vous protéger vous et votre famille du risque côtier pourriez-vous envisager de déména-
ger afin de vivre dans une zone plus sûre ?

ADAPTABILITÉ ET MOBILISATION FACE AU CHANGEMENT CLIMATIQUE 
EN GUADELOUPE

DÉMÉNAGEMENT : UN ENJEU GÉNÉRATIONNEL

•	 Beaucoup de Guadeloupéens envisagent de quitter les zones à risque, sauf les plus âgés, plus 
attachés à leur lieu de vie malgré une plus grande inquiétude.

•	 Certains redoutent une perte de confort ou un relogement insatisfaisant, voire évoquent un départ 
vers l’Hexagone.

UNE POPULATION CONSCIENTE MAIS EN DEMANDE D’INFORMATION

•	 78 % des habitants affirment avoir déjà modifié leurs habitudes pour réduire leur impact climatique.
•	 Différences selon l’âge : seuls 55 % des 16-18 ans ont changé leurs comportements, contre 80 % 

des 65+ ans.

•	 Les trois priorités identifiées :
1.	 Agir au quotidien
2.	 Mieux sensibiliser la population
3.	 Protéger la nature

tableau 1 : niveau d’adhésion aux affirmations concernant le risque côtier selon l’âge

Les générations 
futures seront 

de plus en plus 
confrontées au 
risqued’innon-

dation

Le risque 
innondation 
m’inquiéte

Le risque in-
nondation est 
lié à l’activité 

humaine

Le risque 
inondation est 

prévisible

La prfecture et 
les communes 

informent bien la 
population en cas 
de risqued’inon-

dation  

16-18 ans 73% 19% 63% 27% 32% 55% 50% 36% 55% 32%

19-24 ans 95% 5% 84% 13% 71% 24% 47% 50% 42% 50%

25-39 ans 96% 3% 81% 16% 74% 23% 71% 27% 49% 57%

40-64 ans 94% 3% 83% 16% 71% 26% 70% 26% 59% 36%

65 ans et 
plus

93% 6% 80% 19% 72% 24% 73% 21% 63% 30%

Ensemble 93% 4% 81% 17% 70% 27% 68% 28% 56% 37%
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DES GESTES SIMPLES, MAIS UNE TRANSITION INCOMPLÈTE

•	 Actions fréquentes : réduction d’énergie (79 %), tri des déchets (77 %), utilisation de pro-
duits recyclables (65 %).

•	 Actions plus profondes encore rares :
o Moins de 50 % réduisent leur consommation de viande.
o Seuls 8 % utilisent un véhicule électrique ; 56 % rejettent cette option.

figure 15 : priorités d’actions pour limiter les effets du changements climatiques en guadeloupe selon l’âge

UNE SENSIBILISATION INSUFFISANTE

•	 Moins de la moitié des Guadeloupéens (47 %) ont vu une campagne sur le changement 
climatique,

•	 L'information sur certains risques comme les tsunamis ou les glissements de terrain reste 
faible,

•	 Les jeunes (notamment les 19-39 ans) sont les moins exposés aux campagnes de sensibilisa-
tion.

tableau 1 : exposition aux campagnes de sensibilisation sur le changement climatique et ses effets en 
fonction de l’âge

Oui pour 
les innon-

dations

oui pour 
les sub-
mersion

oui pour 
les glisse-
ment de 
terrain 

oui pour 
les autres 

risque

oui mais 
ne se sou-
vient pas 
du risque 

non
ne se 

souvient 
pas

16-18 ans 36% 19% 9% 27% 18% 18% 9%

19-24 ans 24% 8% 8% 8% 8% 45% 13%

25-39 ans 19% 7% 6% 10% 4% 51% 17%

40-64 ans 31% 11% 8% 9% 6% 41% 10%

65 ans et 
plus

26% 9% 6% 4% 10% 38% 14%

Ensemble 27% 10% 7% 9% 7% 41% 12%

la population guadeloupéenne est globalement consciente des enjeux climatiques, mais la mobili-
sation reste inégale selon l’âge et le niveau d’information encore insuffisant, en particulier chez les 
jeunes générations.
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Sensibilisation et préparation face aux 
risques climatiques en Guadeloupe3

DES ENFANTS MIEUX INFORMÉS QUE LES ADULTES

•	 La sensibilisation débute dès l’école maternelle et primaire.
•	 Les enfants deviennent souvent des relais d’information pour leurs parents, qui sont moins 

exposés aux messages, sauf s’ils travaillent dans le public ou les services à la personne.

PRÉPARATION AUX CATASTROPHES : ENTRE SAVOIR ET MÉFIANCE

•	 Une majorité de personnes affirment connaître les bons réflexes, mais la confiance en-
vers les autorités est limitée.

o Exemple : des parents viennent chercher leurs enfants malgré les consignes.

•	 En cas de crise, la solidarité locale fonctionne bien, avec une entraide spontanée.

UN RECUL DANS LA CONNAISSANCE DES DISPOSITIFS

•	 Moins de Guadeloupéens connaissent les outils de prévention :
o 44 % en 2013 ne les connaissaient pas, contre 52 % en 2022.

figure 16 : evolution du niveau de connaissance des dispositifs de prévention des risques (source : 
sdes, enquêtes sur le sentiment d’exposition aux risques, 2013-2022)

Cela souligne un besoin urgent de renforcer la communication, notamment vers les adultes 
et les publics éloignés des institutions.

LES CANAUX D’INFORMATION PRIVILÉGIÉS

•	 Télévision (69 %) et radio (39 %) sont les principaux médias utilisés.
•	 Les jeunes s’informent surtout via les réseaux sociaux, mais ces sources ne sont pas 

toujours fiables selon Météo-France.

figure 17 : canal de diffusion de la cam-
pagne de sensibilisation (qualistat, 2024)



17

Synthèse 2025

DES CAMPAGNES UTILES MAIS PERFECTIBLES

•	 47 % des personnes exposées estiment que les campagnes les ont mieux préparées, 

•	 37 % disent avoir consolidé leurs connaissances,

•	 Mais des critiques émergent :
o Manque de clarté des messages,
o L’alerte tsunami de février 2025 a montré des failles dans la communication, créant 
confusion et inquiétude.

L’ÉCOLE COMME LEVIER DE CHANGEMENT

•	 Les actions en milieu scolaire sont efficaces et bien intégrées dans les programmes.

•	 Les enfants participent à la diffusion des messages à la maison, contribuant à sensibiliser les 
adultes indirectement.

La jeunesse guadeloupéenne est mieux sensibilisée grâce à l’école, mais il reste des la-
cunes importantes chez les adultes, notamment en matière de connaissance des dispositifs 
de prévention et de clarté des messages d’alerte.

17
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Perceptions de l’avenir climatique 
en Guadeloupe4

MENACES LES PLUS REDOUTÉES

Les Guadeloupéens craignent principalement :
•	 Des cyclones plus puissants (70 %),
•	 Des inondations (59 %),
•	 Des pics de chaleur (52 %).

Les scientifiques confirment une hausse de l’intensité, mais pas forcément de la fréquence des 
cyclones.

ENTRE INQUIÉTUDE ET ESPOIR

•	 Beaucoup ressentent un manque d’écoute et de préparation.
•	 lls déplorent le peu de changements concrets dans les comportements ou politiques.
•	 Toutefois, ils gardent espoir en la jeune génération, mieux sensibilisée à l’école.
•	 Une résilience collective est envisagée, si des actions concrètes sont mises en place.

PROBLÈMES DU QUOTIDIEN TROP IGNORÉS

•	 Eau du robinet non potable.
•	 Difficultés à s’assurer dans certaines zones.
•	 Absence de dispositifs de récupération d’eau de pluie, alors que les sécheresses s’inten-

sifient.
Les habitants veulent des mesures concrètes, pas seulement des discours.

CE QUE SOUHAITENT LES HABITANTS

DES ATTENTES FORTES ENVERS LES DÉCIDEURS

•	 Appel à une mobilisation politique locale plus réaliste et connectée aux besoins du 
terrain.

•	 Demande d’un engagement collectif, où chacun a un rôle à jouer.

DES PRIORITÉS QUI VARIENT SELON LES PROFILS

•	 Seniors : prévention des risques naturels.
•	 Moins diplômés : protection de la biodiversité.
•	 Jeunes adultes (25-39 ans) : préoccupations écologiques et liées au nucléaire.

Les Guadeloupéens sont lucides face aux menaces climatiques et attendent des actions locales 
concrètes, une meilleure information, et une mobilisation collective pour faire face à l’avenir.

 Mieux informer, mieux planifier

•	 Transparence sur les risques climatiques.
•	 Une cohérence entre urbanisme et vulnérabilité (ex. : constructions en zone inondable, 

pollution, chantiers peu durables).
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Recommandations5

FAIRE FACE AU CHANGEMENT CLIMATIQUE EN GUADELOUPE :               
7 PRIORITÉS D’ACTION

•	 Concertation multi-acteurs
•	 Implication de toutes les communes
•	 Forums, ateliers et groupes de travail réguliers

1.	 VISION PARTAGÉE DU TERRITOIRE

•	 Mieux utiliser les outils existants
•	 Créer un répertoire de ressources locales
•	 Renforcer la circulation d’information

2.	 COORDINATION & FORMATION DES ACTEURS PUBLICS

•	 Intégrer les risques climatiques à l’urbanisme
•	 Relocalisation et justice sociale
•	 Transparence sur les choix sensibles

3.	  DÉVELOPPEMENT TERRITORIAL DURABLE

•	 Lutter contre l’éco-anxiété
•	 Valoriser les initiatives locales
•	 Aider les jeunes à passer à l’action

4.	 PRISE EN COMPTE DES ÉMOTIONS
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Recommandations •	 Messages simples, concrets, localisés
•	 Formats variés : vidéos, témoignages, sorties
•	 Éducation dès le plus jeune âge
•	 Former les professionels du tourisme

5.	 SENSIBILISATION EFFICACE

•	 Messages accessibles (langues, formats)
•	 Réseaux de vigilance de proximité
•	 Formation des aidants

6.	  SOUTIEN AUX PLUS VULNÉRABLES

•	 Comprendre comportements et résistances
•	 Co-construction avec les habitants
•	 Aide aux communes pour enquêtes locales

7.	  INTÉGRER LES SCIENCES HUMAINES & SOCIALES

DÉFIS IDENTIFIÉS

•	 Communication mal perçue malgré les efforts
•	 Difficultés à mobiliser la population
•	 Pression foncière, zones à risque, refus de déménagement

À RETENIR

Une transition réussie passe par :
•	 Une meilleure coordination entre acteurs, 
•	 un renforcement de la sensibilisation, 
•	 une prise en compte des dimensions psychologiques et 

sociales, 
•	 une attention accrue aux populations les plus vulnérables.
•	 Des politiques mieux coordonnées
•	 Des actions concrètes, inclusives et durables



OBSERVATOIRE RÉGIONAL DE L’ÉNERGIE  
ET DU CLIMAT DE LA GUADELOUPE

Synergîles
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97122 Baie-Mahault 
Guadeloupe

www.synergile.fr
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Ressources documentaires
L’ensemble des travaux de l’observatoire sont téléchargeables sur www.synergile.fr 
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